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Dixit
« Si les extraterrestres nous
rendent visite un jour, je pense
que le résultat sera semblable à ce
qui s’est produit quand Chris-
tophe Colomb a débarqué en
Amérique : un résultat pas vrai-
ment positif pour les Indiens. »
STEPHEN HAWKING

La Nasa va chercher
à expliquer les ovnis
La possibilité de visites extrater-
restres sur Terre est de plus en
plus prise au sérieux aux Etats-
Unis. Après le renseignement
américain l’an dernier, l’agence
spatiale américaine, la Nasa, a an-
noncé jeudi le lancement, à l’au-
tomne, d’une enquête de plu-
sieurs mois portant sur les phéno-
mènes aériens non identifiés
– plus communément appelés ov-
nis. Il n’existe aucune preuve que
ceux-ci aient une origine extrater-
restre, a-t-elle souligné d’emblée.
Mais le sujet concerne à la fois la
sécurité nationale et celle du trafic
aérien. AFP

Une vente aux enchères de chevaux crée l’événement
L’élégante jument fait son entrée sous l’œil expert de dizaines d’ache-
teurs rassemblés à Misrata, en Libye. Les chevaux viennent de toutes les
villes d’un pays aux profondes divisions entre régions. En trois jours, sur
environ 150 chevaux présentés, 96 ont trouvé preneur, avec une en-
chère maximale à 40.000 dinars libyens (7.800 euros). AFP

Un loup et deux ours
ukrainiens en Belgique
Une équipe du Natuurhulpcen-
trum (Centre d’aide à la nature)
d’Oudsbergen, dans la province
du Limbourg, est revenue jeudi
soir d’une opération de sauvetage
de deux ours et d’un loup ukrai-
niens. En raison du manque d’es-
pace, seul le loup peut être placé
en quarantaine au centre lui-
même. Les ours seront pris en
charge par le parc Bellewaerde
pendant deux mois. Après leur
quarantaine, les deux animaux se-
ront amenés à Oudsbergen. Le
centre avait déjà recueilli deux
lions et deux caracals (félins) pro-
venant des zones touchées. BELGA

Du « made in China » au
Sommet des Amériques
Le sac de bienvenue remis par la
Chambre de commerce améri-
caine pour promouvoir l’industrie
des Etats-Unis lors d’un sommet
international à Los Angeles part
d’une bonne intention, mais n’en-
voie peut-être pas le bon mes-
sage : de nombreux cadeaux sont
estampillés « Made in China ». Sur
le fond d’une bouteille thermos,
on peut lire « Chine » écrit en
grosses lettres majuscules, et la
paire de lunettes de soleil remise
aux invités, certes très utile pour
se protéger du soleil californien,
affiche l’inscription « Made in Chi-
na » sur l’étiquette. AFP
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E
t si la cartomancie était en train
de faire un retour remarqué ?
L’hypothèse est à prendre au

sérieux, étayée qu’elle est par une série
d’indices : des articles en forme d’ini-
tiations dans les magazines, des publi-
cations en pagaille sur Instagram, mais
aussi des sites internet où des magné-
tiseurs, des thérapeutes énergéticiens,
des naturopathes ou encore des coachs
de vie proposent un éventail de ser-
vices et, entre autres choses, celui de
tirer les cartes.

Ces contenus de nature publicitaire
donnent d’ailleurs une idée plus pré-
cise de ce qu’est la discipline divina-
toire en 2022 : une pratique associable
– de près ou de loin, selon les avis – à
ce qu’on appelle le développement per-
sonnel. C’est ce « gisement » puissam-
ment auréolé dans nos sociétés mo-
dernes qui vaut aujourd’hui à la carto-
mancie de venir à l’avant-plan, d’y ap-
paraître même dans des habits neufs
et de séduire sans doute beaucoup plus
largement qu’attendu. Puisque, selon
un sondage réalisé en 2020 par l’Ifop,
23 % des Français, tout de même,
croient en la vérité des cartes.

Pour le sociologue Nicolas Marquis
(Université Saint-Louis), la parenté
entre développement personnel et car-
tomancie est évidente, sociologique-
ment parlant : ils ont en commun
l’usage de soi « comme objet d’interro-
gation et de travail ». « Les êtres hu-
mains ont longtemps vécu dans des so-

ciétés holistes », explicite-t-il. « Dans
celles-ci, c’est le groupe qui prime sur
l’individu et qui lui définit une place.
Nos sociétés d’aujourd’hui sont indivi-
dualistes. C’est l’individu qui prime,
avec un devoir essentiel pour lui : me-
ner une vie au maximum de ses possi-
bilités, une vie en affinités avec ce qu’il
est à l’intérieur. »

Une intériorité à chercher

L’ennui, c’est que cette « intériorité »
ne se donne pas directement. Pour
tenter de la saisir, certains recourent à
des pratiques de développement per-
sonnel désormais bien implantées
(coachs de vie, thérapeutes…) et
poussent parfois même jusqu’à la car-
tomancie. « Lorsque l’on parle d’inté-
riorité, d’enfant intérieur, de possibili-
tés infinies du cerveau, de chakra, on a
affaire à toute une série de langages

qui ont en commun de situer le sens à
produire moins dans les normes so-
ciales extérieures qu’à l’intérieur de
nous-mêmes », indique Nicolas Mar-
quis.

Et la cartomancie a cette fonction :
dévoiler ce sens sur soi-même, ainsi
qu’un autre, plus général, sur les évé-
nements qui se déroulent dans un
usage peut-être alors plus « tradition-
nel » des cartes. « Et le fait que l’on
vive dans des sociétés qui dévalorisent,
sur papier, ces pratiques, dans des so-
ciétés qui sont censées être acquises à

la rationalité ou à l’esprit critique, n’y
change pas grand-chose », note Nico-
las Marquis.

Le sociologue voit deux fonctions
supplémentaires à la cartomancie :
« Selon moi, elle offre aussi le support
à une critique des institutions. Elle est
de la sorte une façon de se montrer et
de se vivre à la marge. » A ce niveau,
selon Nicolas Marquis, le covid et la
défiance qu’il a générée peuvent avoir
favorisé les « chemins d’accès » à la
cartomancie.

« Mais je crois aussi qu’il ne faut pas
oublier une autre de ses fonctions »,
indique Nicolas Marquis. « Au-delà de
ce que les gens peuvent se raconter au
travers des cartes, elles peuvent être
aussi pour eux une véritable aide à la
vie, un dispositif favorisant l’action, un
moyen d’avancer face aux difficultés du
quotidien. »

Se faire tirer les cartes : une façon
d’accéder à son « moi intérieur »
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La cartomancie
fait depuis quelques
années un retour
« par la bande ».
Le succès
des disciplines
du développement
personnel ramène à elle
un public prêt à y
prendre le sens qu’elle
voudra bien lui inspirer.

Aller chez son coach
personnel, son magnéti-
seur ou son naturopathe
et se faire tirer les cartes
au terme de la séance :
la « combinaison »
semble de moins
en moins improbable.
© SHUTTERSTOCK.

Tirer les cartes ne
semble pas venir du
fond des âges, contrai-
rement à ce qu’on
pourrait penser. Si l’on
se réfère à l’état actuel
de la recherche histo-
rique, des traces d’un
tel usage divinatoire
ont été repérées au
cours du XVIIIe siècle,
mais pas encore beau-
coup plus tôt semble-t-
il.
La cartomancie peut
reposer sur différents
types de cartes : « tra-
ditionnelles », de type
tarot ou spécialement
imaginées pour un
usage divinatoire. La
« forme » de celles-ci
n’influence pas le mé-
canisme « sociolo-
gique » à l’œuvre, basé
sur des systèmes d’in-
terprétations com-
plexes qui vont être
investis de contenus
personnels par celles
et ceux qui consultent.
Comme le dit Nicolas
Marquis, ce sont eux,
en quelque sorte, qui
donnent à la cartoman-
cie sa « substance ». M.C.

Pas si ancienne

Selon un sondage réalisé
en 2020 par l’Ifop, 23 %
des Français, tout de même,
croient en la vérité des cartes
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 4 Vivre dans un intérieur toujours propre et accueillant .

 4 Disposer de son linge repassé et facile à ranger.

 4 Notre société a la volonté d’être reconnue comme l’une des 
meilleures entreprises de titres-services du pays.
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